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Sortie du 8/9/10 juin

Mai/juin

Week-end à Arcachon              

Organisé par l’Association des 
Anciens du Stade, cette sortie a 
réuni 38 adhérents à la Teste de 
Buch au Domaine de la Forge. 
Au programme du samedi : 45 
kms de vélo, et 2h de canoë. Au 
menu du dimanche : escalade 
de la dune du Pyla.
Mais on ne saurait passer sous 
silence les «dramatiques» péri-
péties, le samedi, d’un couple de 
«canoëistes»  qui ont mouillé la 
chemise.
(voir l’article «le canoë de l’hor-
reur»). 

La descente tout «schuss» et plein vent de la dune... 

Le Paquito au restaurant «Haitza»... 

Quelques unes de nos sirènes... 

Des photos seront prochainement visibles
sur notre site : www.leragondin.fr  

Photos : Christine et Dom

Le départ en vélo le samedi matin pour 28 km ... 



Lettre destinée aux adhérents/sympathisants - Réalisation : bureau de l’Association des Anciens du Stade.
Pour tous contacts : Alain Rouvreau : alrouvreau@hotmail.fr  - Serge Sirac : serge.sirac79@orange.fr
ou à l’entraînement le jeudi au stade Espinassou à 18h 30

Site internet de l’association des anciens du Stade : www.leragondin.fr
Site du Stade Niortais : www.stadeniortais.com

Zabas’ Boys

Association des anciens joueurs du Stade niortais rugby
57 rue Sarrazine 79000 NIORT

epuis le début !...

Les pluriels méconnus...

 

- Les écureuils gays mangent plus de glands que les autres.

- Pour les riches : des couilles en or.
   Pour les pauvres : des nouilles encore.

- Le Lundi, je suis comme Robinson Crusoé, j’attends Vendredi.

- Parler à un con, c’est un peu comme se masturber avec une rape à 
fromage : beaucoup de souffrance pour peu de résultat.

- La culture, c’est comme un parachute : Quand t’en a pas, tu t’écrases.

Quelques pensées...

Samedi en début d’après-midi, tout le monde se glisse dans 
son canoë pour descendre la Leyre, petite rivière paisible  
bordée d’arbres, qui se jette dans le bassin d’Arcachon. Mais 
les tempêtes précédentes ont couché des branches au ras 
de l’eau. Piège fatal nous le verrons plus loin.
Parmi les «canoëistes» : Claude et Guy. 
Présentons les : Claude, spécialiste du barbecue géant et de 
la cerise à l’eau de vie. Guy, auteur du best seller : « le flan de 
courgettes facile» et 4 pagaies au Gault et Millau.
Le décor est planté, les acteurs sont en place, le drame peut 
commencer.
Pourtant, le début est tranquille. les embarcations suivent la 
rivière au fil de l’eau. Les plaisanteries fusent. Mais, soudain 
- erreur de navigation ou défaillance technique - (les camé-
ras de surveillance video nous l’apprendrons peut-être), le 
canoë de Claude et Guy dévie de son chemin pour filer di-
rectement vers la rive où des branchages attendent les mal-
heureux. Malgré les efforts désespérés des deux compères, 
le bateau maudit s’engage sous les branches et celles-ci dé-
séquilibrent ses occupants.
L’embarcation tangue vers babord. Claude le premier, fait 
basculer l’embarcation et boit la tasse. Guy, désespéré, s’ac-
croche à une branche et lache un pathétique : «bordel de 

merde» et chute dans l’eau. Accrochés au canoë et empé-
trés dans les branches, l’engloutissement paraît inéluctable. 
Que nenni ! dans le canoë qui suit, un homme* qu’on ap-
pellera «JLC»,  n’écoute que son courage et saute dans l’eau. 
Croyant avoir peu de fond sous lui, il disparaît dans les flots. 
Quelqu’un lui tend la main et l’aide à remonter à la surface. 
Il dit : «thank you for your kindness** !».
Il se reprend, saisit le pied de Guy, et d’une poussée vigou-
reuse le remet dans l’embarcation. De son côté, Claude, se-
couru, s’est remis miraculeusement lui aussi en selle et nous 
lance : «Merci les amis. Ce soir, j’ouvre un bocal de cerises». 
(de toute façon, il l’aurait ouvert quand même). Mouillés, 
trempés, humides, nos deux rescapés terminent courageu-
sement leur descente et accoste au port de Biganos sous 
les vivas de la foule et de l’équipe de Thalassa venue en ur-
gence couvrir l’évènement.

                                                       Votre correspondant à Biganos

* cette personne a souhaité conserver l’anonymat
**phrase souvent utilisée par JLC depuis son séjour sur l’île de Jersey.
    

Le canoë de l’horreur                 

- Un sirop ? 	 Des râbles.
- Un argent ? 	 Des tournées.

Photos : Marie-Christine Allègre

L’.erreur de navigation.. La situation est  critique.. Trajectoire normale.. 


